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Deuil

Claude Sittler
Le 10 octobre, François nous faisait part du décès de son père, notre ami Claude, le Docteur
Oric. C'est avec stupéfaction et une grande tristesse que j'ai appris cette terrible nouvelle. Depuis
plus de 20 ans durant lesquels j'ai eu le privilège de travailler avec lui, j'ai pu apprécier sa
gentillesse et sa disponibilité.

Les souvenirs affluent par centaines dans ma pensée. Grand infirme (un poids lourd lui avait
coupé les jambes), la vie ne lui avait pas épargné les épreuves, mais il en avait tiré beaucoup de
force. Il n'était pas seulement un ami pour moi, mais aussi et surtout un modèle. Je garderai le
souvenir d'un homme toujours positif, optimiste et généreux. C'était un énorme plaisir pour moi
de bricoler avec lui autour de l'Oric.
Cette disparition est un grand malheur pour tous ceux qui l'aimaient et particulièrement pour
François à cause la grande complicité de toute une vie (il a élévé seul son fils). Claude nous laisse
beaucoup de souvenirs heureux et, maintenant, un vide poignant. J'aurais tant à dire à propos de
Claude. Mais je suis comme cassé par sa disparition et reste sans énergie.
Voici juste une illustration de ce qu'était Claude : En février 2005, il a subi une opération "à cœur
ouvert" (et plus tard à nouveau en juillet 2014). Les médecins avaient découvert qu'il avait une
"mégalocardie". Ça, c'est une belle découverte ! Tout le monde savait depuis longtemps que
Claude avait un grand cœur ! J'ai écrit un jour "Soyez gentils, ne lui demandez pas trop : il serait
bien capable de vous donner sa chemise." Et c'était bien ça !
Claude était vraiment un type étonnant, plein d'optimisme et de courage. C'est lui qui remontait
le moral des gens qui venaient prendre de ses nouvelles! Aux heures les plus critiques, son état
de santé ne le préoccupait pas ou si peu qu'il ne pouvait s'empêcher de raconter ce qu'il est en
train de bricoler en informatique avec un copain de Strasbourg... Claude, mon ami, sois assuré
de vivre pour toujours dans nos mémoires.


